
Le 4 février dernier avait lieu le 1er évènement de
réseautage autour de l’immigration, organisé par la
Ville de Québec. Cette journée a réuni 250 personnes,
issues du monde l’éducation, du milieu économique,
du communautaire, du réseau de la santé et d’autres
acteurs publics et parapublics.  

FAITS SAILLANTS DE L’ATELIER DE CO-RÉFLEXION 
LORS DE LA JOURNÉE COHÉSIUM - 4 FÉVRIER 2026

CONTEXTE 

ÉLÉMENTS DE VISION

Après avoir pris un moment de visualisation, chaque équipe était invitée à cocréer une carte postale de leur vision
positive de l’avenir en utilisant des images, des mots, des symboles. Voici quelques éléments qui sont ressortis :

Il y a de la mixité sociale dans nos quartiers, on se connait et on n’a plus peur les un·es des autres. 
On vit et on apprend ensemble, il y a de l’entraide , de la curiosité , de la paix , de la sérénité.  
On accueille les personnes immigrantes dès leur arrivée.
On reconnait chacun·e comme étant uniques et en même temps on se sent uni·es car on a un projet commun. 
La diversité est vue comme une richesse , on a des discours positifs sur l’immigration.

Virginie Guibert (Faire ensemble autrement) a été sollicité d’afin d’animer un atelier permettant de:
faire émerger une vision collective d'une ville intégrant avec succès les personnes immigrantes;
coréfléchir à des solutions sur des enjeux vécus par les partenaires en immigration.

Voici la très chouette
 l’illustration réalisée par

Mylène Choquette,
facilitatrice graphique, à partir

de nos cartes postales!

Cliquez sur l’image pour la
voir en grand format.

https://drive.google.com/file/d/1QPivITjpJ84RurltJvV79zEiajAACwi4/view?usp=sharing
https://www.faire-ensemble-autrement.com/
https://mayava.ca/


On a mis le nez dans des systèmes à très haut niveau de complexité! On peut avoir l’impression que tout
est à faire ou qu’on ne dispose pas des leviers nécessaire. Pourtant, les échanges montrent la grande
richesse de ce qui existe déjà et qu’il faudrait, avant tout, mieux réussir à activer ce qui est déjà présent: 
 

Les services existent , mais ils sont encore peu connus, mal coordonnés ou difficiles d’accès : besoin
de réseautage, d’apprendre à se connaitre, connaitre les ressources.
Le manque de clarté dans les communications et dans les mécanismes de partage de responsabilités
entre les acteurs (individus, employeurs, institutions, communauté) freinent les efforts. 
Un besoin accru de collaboration entre organismes est exprimé pour éviter le travail en silo , les
dédoublements d’actions et l’épuisement des ressources.
L’intégration ne peut pas être uniquement fonctionnelle (emploi, logement), elle doit aussi être sociale
et relationnelle pour être durable. 
Le besoin de structures d’accueil plus claires, d’accompagnement personnalisé et de dispositifs
concrets (mentorat, jumelage, guides, plateformes) revient beaucoup comme levier clé.
Les différences culturelles et les codes implicites du milieu de travail ou de la société créent des
incompréhensions importantes et ont besoin d’être explicitement abordées. 

Assurer un service d’interprétariat mutualisé
Consolider les logements transitoires 
Attirer la communauté d’accueil aux activités
interculturelles
Intégration sociale durable, sur le plan social et
relationnel 
Rétention régionale des travailleurs temporaires

LES DIFFÉRENTS CAS

TRAVAIL SUR DES ENJEUX TERRAIN
Tout le monde a ensuite été convié à travailler sur un cas concret en échangeant à propos des obstacles
existants, en identifiant les ressources déjà disponibles sur lesquelles nous pouvons nous appuyer, puis
en cherchant des pistes de solutions ainsi que les acteurs potentiels.

Collaboration entreprises et organismes d’accueil
Climat de travail harmonieux
Acceptation sociale de l’immigration
Malgré la compétence, relation de confiance fragile
Mission sociale et productivité
Intégration sociale des étudiants internationaux
Rétention des étudiants internationaux
Reconnaissance des compétences

13 cas différents , 30 groupes de
discussion , beaucoup de créativité et

de mise en commun d’information!
ÉLÉMENTS TRANSVERSAUX

Vous voulez avoir accès à la description
des cas et à la transcription des points
rapportés lors des discussions ? 
 Ça se trouve ici. 

Résumé produit par Virginie Guibert, de Faire ensemble autrement, 
www.faire-ensemble-autrement.com -  info@faire-ensemble-autrement - 418-951-5388

Et toutes ces infos, ça va servir à quoi ?
à mieux comprendre notre écosystème pour
mieux travailler ensemble
à alimenter le prochain plan d’action de la Ville 

https://docs.google.com/document/d/11dylAR4JrZ1EFiTgYkdj4UWofu5X5Gzsi3Fot1x4z_Y/edit?usp=sharing
https://www.faire-ensemble-autrement.com/
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